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Approche physique

Géomorphologie
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	mgRc
	Ccolluvions (glissement) de molasses (argiles, sables). 


	
	G2c
	Stampien supérieur : molasses. Origine tertiaire.



	
	Fy
	Basses terrasses des cours d’eau secondaires (argiles, sables). 

	
	Fz
	Alluvions récentes des cours d’eau secondaires 
(argile, sable)


Coupe géologique.
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Carte des sols
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Voies de communication

Approche écologique





Le climat est océanique (forme allongée du climatogramme) dégradé par des influences méditerranéennes (forme pointue).


Le diagramme ombrothermique confirme cette influence particulièrement en été ou sévissent une sécheresse prolongée (de juin à septembre) et une quasi aridité en juillet.


Ceci aura des répercussions dans le choix des végétaux qui devront résister à la sécheresse et sur la mise en place de techniques d’entretien (irrigation par exemple).


Le choix de végétaux typiquement xérophiles n'est pas obligatoire (pas d'aridité).





Climatogramme





Ce transect confirme bien la dominance des zones agricoles (certainement aux alentours de 80 85 % de la surface).


Les zones boisées sont essentiellement localisées sur les versants les plus abrupts.


Le village originel est en position sommitale. 





Diagramme ombrothermique





La région est marquée par 2 vents dominants de directions quasi opposées.


Un vent du nord-ouest appelé localement vent du nord ou Cers souffle 160 jours par an en moyenne.


Le vent du sud est ou vent d'autan souvent tempétueux souffle environ 90 jours par an.


En conséquence les haies les plus efficaces en matière de brise-vents seront orientées sud ouest – nord ouest.


On devra tuteurer efficacement les jeunes plants.








Comme le montre ces clichés la palette végétale utilisée (aussi bien dans les espaces publics que privés) est très hétéroclite. Il ne se dégage pas une ambiance unique.


Ceci n'est donc pas une contrainte pour le futur aménagement. Il devrait toutefois créer une ambiance champêtre en utilisant des végétaux autochtones.





Le projet d’aménagement se situant en un point haut, le périmètre d’interaction visuelle est important. Il s’étend jusqu’aux lignes de crête des coteaux relativement lointaines (1 à 5 km).


Le concepteur de l’aménagement devra donc être particulièrement attentif à son intégration paysagère. 





�





Montgeard est situé en zone de coteaux (région historico naturelle du Lauragais) et plus précisément sur une ligne de crête séparant deux bassin versants celui de l'Aïse et celui de la Thésauque. A ces deux dernières vallées confluent de nombreuses vallées secondaires. L'ensemble donne à la commune un relief très valonné. 





L'Aïse
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L’aménagement se localise sur un sol brun calcaire. Son profil pédologique se caractérise par trois horizons :


Horizon A organo-minéral de 20 à 25 cm d’épais s reconnaît facilement par sa couleur plus sombre.


L’horizon C correspond au matériel parental en l’occurrence ici la molasse.


Entre les deux, l’horizon structural S se différencie de la molasse par un début d’altération de cette dernière.





Quelque soit leur localisation les sols de la zone sont peu diversifiés (terreforts).





L’horizon superficiel se caractérise par une texture argilo sableuse soit 20 à 30% d’argile, 40 à 50% de sables. 


Le pH est basique (7,5 à 8). La fertilité minérale ainsi que le rétention en eau sont bonnes.


Leur potentiel agricole est bon. Leurs contraintes majeures sont liées au travail du sol : très cohérents à l'état sec ils deviennent sensibles au tassement lorsqu'ils sont humides.


En conséquence le concepteur devra choisir des végétaux calcicoles ou indifférents. Leur enracinement pourra être profond. 


Lors de la mise en place de l’aménagement ou de son entretien on évitera d’intervenir en sol humide afin d’éviter les compactions.








Les ripisylves sont absentes sur la commune. Seuls subsistent quelques arbres divers (saules, peupliers, frênes…) L'extension irrésistible des parcelles agricoles en est responsable. L'arrivée des bandes enherbées permettra peut être aux ripisylves de s'étoffer.
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Compte tenu du relief, le réseau hydrographique de type penné est dense. Quatre niveaux hiérarchiques sont présents sur la zone.


Le paysage est fortement marqué par les amples vallées dont l'importance paraît disproportionnée par rapport à celle des cours d'eau circulant dans leur thalweg.


La Hyse (ou Aïse) est un cours d'eau au régime pluvial, de 29,3 km de long et affluent de l'Ariège. La Thésauque est du même type mais son cours est plus court (16,9 km). 


Les petits ruisseaux sont quasiment asséchés en été et ne sont pas nommés sur la carte IGN. Drainant un bassin versant exclusivement d’agriculture intensive ils présentent des signes d’eutrophisation. 


Le drainage est bon, en particulier pour le site à aménager qui se trouve en position sommitale.


En conséquence des dispositifs de drainage ou d’assainissement sont sans objet.


Par ailleurs la plupart des ripisylves a été totalement détruite.
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Les zones agricoles dominent majoritairement le territoire communal. Elles correspondent essentiellement à des terres labourables (blé dur, tournesol).


Ces étendues céréalières, au détriment de la végétation naturelle sont à l'origine d'un paysage peu diversifié, homogène et simple (clichés ci-dessous).


 De rares prairies peu intensifiées sont dévolues à l'élevage équin.





�





Les haies sont  peu nombreuses et toutes discontinues. Même sur des talus abrupts elles ont fait les frais de l'agrandissement du parcellaire agricole.


Il en est de même pour les alignements (saules têtards) peupliers ; 


Toutefois ils peuvent induire le choix judicieux de végétaux autochtones parfaitement adaptés au sol et au climat du futur aménagement.





Comme le montre bien la coupe géologique, le substrat géologique de la zone est constitué de dépôts molassiques de l’ère tertiaire datés plus précisément du stampien.


Il s’agit d’éléments fins d’origine fluviatiles correspondant à des sables, des argiles et plus rarement du calcaire. En place et en profondeur ces éléments sont plus ou moins consolidés par un ciment calcaire.


Les molasses affleurent rarement car recouvertes de colluvions provenant de solifluxions quaternaires. Toutefois les versants pentus et certains talus laissent apparaitre la molasse. 





Au quaternaire ce substrat tendre est fortement érodé (climat glaciaire et donc absence de végétation protectrice) et donne naissance à de nombreuses et amples vallées caractéristiques des coteaux molassiques.





A cette époque et pour les cours d’eau les plus importants come l'Aïse (et non la Thésauque) sont apparues les terrasses témoignant de leur ancienne vallée alluviale. Seule la plus récente (terrasse du Würm) est perceptible dans la vallée de l'aise.





Tous les cours d’eau de la zone ont un bassin versant exclusivement constitué de coteaux molassiques ; ainsi leurs alluvions sont constituées des mêmes éléments pétrographiques (sables et argiles) que les coteaux.





Les matériaux de construction traditionnels sont typiquement issus de l’environnement. La molasse a permis de construire en torchis, en brique crues et cuites.
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Station météorologique de Blagnac
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Contrairement à certaines des communes voisines le mitage moderne n'existe pas.


L'habitat dispersé correspond en fait à d'anciennes fermes dont certaines sont devenues des résidences principales.


L'effet lotissement n'apparaît pas non plus car les constructions nouvelles se sont établies de façon diffuse à la périphérie du village historique.
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La zone de déprise à l'Est du village montre l'extension des jachères, friches et même pour les plus anciennes le retour à l'état boisé.


Les friches sont caractérisées par une grande biodiversité végétale où quelques espèces sont marquantes : le chiendent pied de poule (Cynodon dactylon) et de jeunes ligneux parmi lesquels, le prunellier (Prunus espinosa) et le cornouiller sanguin (Cornus Sanguinea).


Les landes à cornouiller sont peu denses et parsemées de jeunes chênes. Il est donc prévisible que rapidement elles laisseront place à des bois.


Cette zone apporte une biodiversité intéressante pour un territoire qui par ailleurs est d'une pauvreté écologique remarquable. Il faudrait donc la conserver en l'aménageant de sorte qu'elle soit acceptée par la population toujours récalcitrante à côtoyer ce type de milieu.








Les zones boisées correspondent à des bois et bosquets résiduels. Il s'agit de chênaies calcicoles souvent situées sur les versants (cliché ci-dessous) où cohabitent le chêne sessile et le chêne pubescent. De nombreux sujets hybrides entre ces 2 espèces ont des caractéristiques intermédiaires.


Le cortège floristique est typiquement composé du troène, du merisier, du fragon, tamier commun, chèvrefeuille.
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Zones agricoles
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Montgeard





Le bâti correspond essentiellement à un habitat résidentiel (il existe quelques bâtiments  à usages agricoles).


Le village historique s’allonge le long de la route départementale alors que les constructions plus récentes se rencontrent en périphérie, dans des groupements peu densifiés.


L'habitat dispersé correspond à d'anciennes fermes.


Le style "Lauragais" du bâti ancien non crépi apparaît assez bien dans le village. Il utilise les matériaux du cru (briques, galets).


Les constructions récentes utilisent des matériaux standards et ont des styles hétéroclites et modernes.


Le futur aménagement surtout à proximité du village ancien pourrait à bon escient s'inspirer du style local et utiliser les matériaux anciens. Le petit bâti très présent sur la commune, pourrait être aussi une source d'inspiration.





�





�





�





- Haute-Garonne (31)


- Village situé à 40 min de Toulouse


- 287 m d’altitude


- 9 km² de superficie


-  Installée sur une ligne de crête





La matrice de la commune de Montgeard est clairement agraire. 


Les taches de perturbation correspondent essentiellement aux des zones bâties et à la cédraie artificielle. 


Les taches de ressources sont naturellement induites par le milieu. Les zones de friches essentiellement autour du village et quelques broussailles peuvent être considérés comme des taches de ressources. 


En ce qui concerne les taches relictes, les bosquets, les fragments de haies  ou des arbres isolés laissent entrevoir l’ancienne occupation du sol.


Les corridors sont essentiellement les psudo ripisylve, les bandes enherbées, les haies continues (très rares) les chemins végétalisés


Le paysage est peu diversifié, peu hétérogène parfois même  homogène.


La contiguïté est faible compte tenu de la rareté des écotones efficaces.


La connectivité est également peu importante.


En résumé et sans surprise les paysages actuels ont une faible valeur écologique se traduisant par une faible biodiversité floristique et faunistique.
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L'Aïse





Ruisseau du Fort





Ruisseau d'En Toulouse





La Thésauque





COUPE TOPOGRAHIQUE
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La Thésauque
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Alluvions récentes


Terrasse de l'Aïse


Colluvions de molasse


Molasse tertiaire





Les affleurements superficiels correspondent aux indications de la carte géologique. Par contre leurs limites souterraines sont totalement hypothétiques.





D'Est en Ouest le relief présente deux compartiments géomorphologiquement distincts. La vallée de l'Aïse ample offre une ouverture importante. La zone de coteaux est beaucoup plus accidentée.





BV de l'Aïse





BV de la Thésauque
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Les limites de la commune apparaissent irrégulières et correspondent rarement à des limites naturelles clairement identifiées sur le terrain.


Cela laisse penser à de âpres discussions lors de la délimitation des communes.
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Comme le montre le plan cadastral ci contre les structures parcellaires sont grandes sauf à la périphérie est du village.


On peut imaginer que ces petites parcelles étaient destinées à des jardins familiaux et ont été préservés des aménagements fonciers agricoles. D'ailleurs dette zone est nommée sur le plan cadastral Cazals ce qui signifie en occitan : enclos, jardins.


Les grandes parcelles sont parfaitement adaptées à l'agriculture céréalière intensive qui sévit dans le Lauragais.








Transect 
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Autoroute





L'Aïse





Reliquats de ripisylve





Village





Bosquets





Le village de Montgeard est particulièrement bien arboré (photo ci-contre). Les essences sont très diversifiées : fruitiers (figuiers par exemple), feuillus (platanes, marronniers), conifères, autochtones ou exogènes.





Zones agricoles
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Erosion





Cultures





Le Village de Montgeard





Bosquet





Friches





Forêt de Cèdres
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On peut observer l’érosion du sol sur les grandes parcelles. La déforestation suivit des remembrements, des défrichements et enfin la mécanisation intensive du travail du sol ont favorisé et accentué l’érosion, ainsi que des  glissements de terrains (solifluction ou cagadis) révélant  jusqu'à la roche mère.








Station météorologique de Blagnac
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